
* E FANTASQUJ.

Oneauraitditde l'éléction d'un pape,.pu sieiurs pensent que c'e'st parcequ'ona.8
t his-usage da.rurm,:et moieje pense qe c'estparceque le turbulent let c ait
fi au bon. et-pacifique'Bäpister. et,-que devants cette-double force lerouge

J6hi-BiU tremblaitnet-n'osait»rien dire deIpebr'.de' retraite'r comme le'Colonei
Gore àe-Saint-Denis O-n. s st cortentôý de refroidirile-zèlethosoviien aî
br ve'magistiat chf haron Symes;qui, toujoursD.on' Quich6tte, ie rêvait que
bataille.On lùiplongea ll dos duns tn trou'denu -froide,i·tclaen fice- du loa
.etde lunicarne gardien k< la couronneýde I-chambread'assemblée, etde

Ihinparlial bfficier.rapportenr,.trois -.sensiblesbêtes qui frémirent 'de 'age en
voyunt dequelle humetante manière-ön récorrpensait les seivicei-du plus zéle
par isan d-bu ioyauté.et de la.royaué.

Ce seraicí la pla"Pe d re quelque clhse du triomphè de M.'- Bl-c, imis
c'était si.,bête que-jt- n'ose-le mentionner de peur·dedevenir prreil et eri p'alat,

Ue. -chose ihiportante -pour notre-villo et le pays-en gnéral, et dont reier.
dant aucun papier ançais.n'a-parlé,e'estqueritn méYuotre maire Pbon,.
ruble Caron,.se souvieuitsencore qu',il est canadien.françis chôsó dont 'personnn
ne se doutaitij'en,sui certain. V oc.i-le fait.. -iî dincer. des lilandais qui eut
heu, 'an château, le jour de la St. Pttrice,on laide-man<la defaire un- discours i
aussitôt il se mît à degoiser la clianon-dÀ 'hoinies d'cage, . r .A_ CLAE -Fo5.
TAi, .n s'acrompagnínt -dnl frottement d'une cuillè-e sur-aun -u-ind'plati pour
iqniter le bruit d'un aviroinsur:le bord d'un canot· ·Oi se dit iont basgqe niïrd
Sydenham-va lui faire l'honneur de lui administreri le- purgatif Russel gour cet
acte d'hommifage à.la langue qu'il proscrif;'. Le Fantasque qéi aime tant à dire le-
vérités du' mairequand il fait'-mal,-n'a pas mentionne -·e fait,.,je-,commence à
croire qu'il ainie: mieux- déerier..les -gens que. dc- les louanger. iein i 'e t il
parler én- brave çà - Attràppe , . -~ - -

Somme toute,- le moii qui- Vient de finir n'a-.pas Aé des phis heureu pour
Qïuébec. Nous avons. eu deux incendies ; uîn triompha de Black où'il y avait deux
noirs ; .a-perte de lélection de Mr. Massueu qui ne pourra plus dire dans son lo-
gage naif " le petit bonhomme vit-encore,'." mais si le " petitt-bonhoïnmfie " a été

.tué ce!n'est pas la -faute.de Mr. Sli.nd.qui n fait une énorme déperise-de.þa.
roles poùur lé.faire-réuséir,-et dé Mr. Marsden quit a fait: avaler plus d'ine bonne-
pillu!e à ses anciens amis ; et enfin, la réussite de lPélection de ML- Burnet, tout-
cela me rend mécontent .et-me-déplait-furieusement.-- -

- - i -- - - - ---- XL'AnTsaN.-,
N. -B.-Jespère que Son- Excellence.-Milord: Syderham voudra -bien, pour

me récompenser d'avoir- chanié ses -exploits electora'ux, m'accorder -une des-
nombreuses places qu'il doit donner-, vu que je-me trouve hors d'emploi pour avoir
voulu trop bien servir'celui qui, m!employair, -mais je promets à rniloid qu'il
n'aura jamais la-peine, s'il me donne la place que je- lui 'demande, de m-
congédier pour -la même chose. Je feräii justement comme ses autrei servi-
teurs. - Chose-que j'aurais dil faire chez-mon premier-maître.

ELEAcT1oN DU COMNTE DE MONTMORE-Ncy.Y -

Mr. le Redadeur,
Comme il parait que qùelques uns sönt-surpris du= choix que nous avons fat

à;cette dernière élection, et-que nous ne l'avoris pas- fait, sans de bons mnotifiet.


